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A s E s CONCITOYENS. 


$ Avril , l’an  deuxieme  de  la  Répubîi<jue. 

D A P R È s l’annonce  qui  a tté  Lite  à la 
Convention  nûtion^,îe  , (juelques  personnes 
poiirroient  penser  que  offert  ma  démis- 
sion : lisez  , Citoyens  , la  lettre  que  jVei  îvcûs 
i^ii  Ministre  de  la  Marine  avant  qu’il  ait  été 
P^is  aucune  mesure  de  siucté  publique  à 
l’égard  des  Adjoints  y et  vous  appréciere^z 
les  inctifs  honnêtes  du  sacrifice  que  j’ofirois 
à la  République.  Vous  y verrez  que  je  ds- 
mandois  de  passer  de  la  première  à la  se- 
conde place,  afin  d assurer  à la  Rcpublique 
rexpérience  toute  entière  de  fèerguelen , et 
de  pouvoir  Taider  dans  son  travail , en  com 
tinuant  mon  service  dans  cette  adminis- 
tra tioa. 
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Copie  la  Uttri  écrite  du  Ministre 
> de  la  Marine  par  le  citoyen  Taillevis\ 


û^oint  de  la  première  Division. 


Paris  7 A\rrii,  Tau  deuxième  de  la  République.  ■ 

V O US  connols^cz  le  zele  inf  atigable  avec 
lequel  je  n’ai  ces,^é  de  travailler  an  bonheur 
de  la  Répoblitjne  ; vous  savez  la  constance 
avec  laquelle  je  me  dévoue  à tous  mes 
devoirs.  Votre  estime  et  votre  amitié  sont 
pour  moi  une  flatteuse  récompenise  : je  veux 
la  mériter  par  un  nouveau  titre  , et  vous 
prouver  que  le  salut  de  la  République  a 
toujours  été  tôut  pour  moi. 

La  guerre  maritime  va  prendre  une  toùr- 
nure  très  active  : il  faudra  , pour  résister  à la 
co-Jition  des  tyrans  de  la  mer  , un  génie 
et  une  expérience  que  je  n’ai  pas  à mon 
âge.  Il  est  de  mon  devoir  de  vous  en  avertir* 
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” Voïis  avez  appelé  auprès  de  vous  le  capi- 
taine de  vaisseau  Kerguelen  , ancien  inarin , 
persécuté  par  les  ci-devant  du 'corps  de  la 
Mariné  5 homme  très-expérimenté  ^ jouissant 
d’une  grande  réputation  , fort  aimé  a Brest, 
il  est  plus  que  moi  en  état  do  remplir  le. 
poste  û’*Adjoint  de  la  première  division,  puis- 
qu’il possédé  et  qu’il  a une  longue  .expé- 
rience de  toufes  les  parties  de  la  Marine. 
Je  serai  son  chef  de  bureau  , je  travaillerai 
sous  lai  5 j’ J mettrai  le  même  zélé,  et  plus 
d’ar  ’eur  encore  s'il  est  possible , et  vous 
aitrez  de  plus  les  lumières  , les  talens  et  le 
trav.iil  de  Kerguelen.  Moi  , en  travaillant 
comme  chef  de  bir  eau  sous  sa  directoin  , 
je  lui  donnerai  tous  les  éclaircissemens  des 
choses  faites  et  de  nos  movens  ; il  pourra 
vous  en  présenter  nne  plus  henrense  appîi- 
eatiQD.  Je.  vous  fais  cette,  proposition  avec 
d’autant  plus  de  ^satisfaction  , que  ma  con- 
science ni’assure  que  nous  ne  pouvons  sauver 
la. République  que  par  le  concours  de  toutes 
les  veîti;s:._ 
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Je  me  réj(3ins  d’avoir  à offrir  à la  Ropu^ 
blique  un  sacrifice  souvent  pénible  pour  l 
mour  propre  des  hommes  , celui  de  passer 
de  la  première  à la  seconde  place  ; mais 
ce  sacrifice  cesse  d’en  être  un  pour  un  ré- 
publicain  aussi  fortement  et  depuis  aussi 
îong-tems  prononcé  que  moi.  Il  me  sera; 
doux  , par  cette  proposition  , d’avoir  âiig-i 
mente  les  moyens  maritimes  de  la  Répu- 
blique. J’espère  que  le  conseil  exécutif  trou- 
rera  dans  ma  démarche  une  nouvelle  preuve 
de  la  volonté  déterminée  où  j’ai  toujours  été 
de  contribuer  , sous  les  ordres  du  Ministre, 
au  triomphe  de  la  République. 

■ f;  J.  . 


Signé.TAlLLEVlS 


De  l’Imprimerie  de  C.  F.  PATRIS , Impri- 
meur du  Département  de  la  Marine  et 
des  Colonies  , rue  du  Faubourg  S.  JacqueS; 
aux  ci-devant  Dames  Sainte-Marie.-  • 
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Je  me  rejoins  d’avoir  à offrir  à la  R>'pu»» 
blique  un  sacrifice  souvent  pénible  pour  1 a-« 
mour  propre  des  hommes  , celui  de  passer 
de  la  première  à la  seconde  place  ; mais 
. ce  sacrifice  cesse  d’en  être  un  pour  un  ré- 
publicain aussi  fortement  et  depuis  aussi 
îong-tems  prononcé  que  moi.  Il  me  sera, 
doux  , par  cette  proposition  , d’avoir  âiig-i 
mente  les  moyens  maritimes  de  la  Répu- 
blique. J’espère  que  le  conseil  exécutif  trou- 
vera dans  ma  démarche  une  nouvelle  preuve 
de  la  volonté  déterminée  où  j’ai  toujours  été 
de  contribuer  , sous  les  ordres  du  Ministre, 
au  triomphe  de  la  République. 


Signé  yTAlLLEVlS 


De  l’Imprimerie  de  C.  F.  PATRIS , Impri- 
meur du  Département  de  la  Marine  et 
des  Colonies  , rue  du  Faubourg  S.  Jacques^ 
aux  ci-devant  Dames  Sainte-Marie, 


